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L’imam Reza (as) disait: 

« Ô fils de Shabîb, si tu es en train de pleurer pour quelque chose, alors pleure sur mon aïeul al Hussein 

fils de Alî fils d’Abû Tâleb (p) car il(p) a été égorgé comme un bélier. 

Avec lui, ont été tués dix huit membres de sa famille qui n’avaient pas d’égaux sur terre. Les sept cieux et 

EDITORIAL 

 

         Par Ali Bernard CHANGAM بسمه تعالى و الصلاة و السلام علي سيدنا محمد و  آله  اطهار 

 

La naissance du plus noble Prophète Mohammed(s) a illuminé la terre et 

les cieux après les ténèbres de l’ignorance, de l’incroyance et de l’injus-

tice. Cette année, toutes les cérémonies religieuses ont pris (et continue-

ront de prendre) une couleur différente à cause de cette fameuse guerre à 

Gaza. Sans doute, cette situation fait partie de ces épreuves déterminantes 

pour l’avenir des croyants, avant de réaliser l’objectif auquel ils aspirent, 

l’apparition de l’Imam(qa) et l’établissement de la paix et de la justice sur 

terre comme elle a été remplie d’injustices et d’iniquités ! Le noble Coran 

parle de ces épreuves auxquelles sont immanquablement soumis les croyants avant le combat 

et la victoire de l’Islam.  

Prenons par exemple les versets 246 et 249 de la sourate al-Baqara (2). Nous voyons en pre-

mier lieu des notables d’un peuple (en l’occurrence de bani Isrâ’îl) qui demandent à leur Pro-

phète(p) (sans doute le Prophète Samuel(p)) de leur envoyer un roi pour combattre dans la 

voie de Dieu et pouvoir retourner dans leurs maisons après en avoir été chassés. Mais quand 

le combat leur fut prescrit, ils tournèrent le dos sauf un petit nombre d’entre eux. Ainsi, Dieu 

commença par séparer les combattants sincères des hypocrites ! A ce petit nombre qui ne 

tourna pas le dos au combat, Dieu envoya le roi Tâlût (Saül) avec un signe pour les croyants.  

Au moment de se mettre en route, le roi Tâlût (Saül) le mit à l’épreuve. Il lui demanda de ne 

pas boire de l’eau d’un fleuve, affirmant que ceux qui en boiront ne seront pas de lui, c’est-à-

dire en buvant de l’eau de ce fleuve, ils se révèleront être hors de la religion. Seul un petit 

groupe de ceux-là ne but pas de ce fleuve (ou n’en but qu’un peu) : les croyants ayant obéi 

aux ordres de leur chef. Et.. la majorité de ces croyants, à la vue du côté imposant de la 

grande puissance ennemie, dit qu’elle n’avait pas la force de l’affronter. Seuls, ceux qui pen-

sèrent qu’ils allaient rencontrer Dieu furent prêts à la combattre. Ceux-là se dirent : 

{Combien une troupe peu nombreuse l’a emporté sur une troupe nombreuse, avec l’Autori-

sation de Dieu} (249/2 al-Baqara) et ils firent preuve de patience. Dieu est avec les croyants 

sincères, obéissants, patients, recherchant Sa rencontre et comptant sur Lui. Notre époque est 

une époque de divisions, d’épreuves, de remises en cause. L’Imam al-Hussein(p) et s. Zeinab

(p) nous ont ouvert la voie et appris qu’elle passe aussi par le refus de l’humiliation, de 

l’injustice et de l’incroyance ! Mais cette voie de la vérité, de la justice est difficile, nécessi-

tant patience, persévérance, lucidité et confiance en Dieu et en la direction qu’Il nous donne. 

{Notre Seigneur ! Déverse sur nous patience, affermis nos pas et donne nous la victoire sur 

les gens incroyants !} (249/2 al-Baqara)  

La victoire du peuple palestinien est proche et c’est la victoire de l’islam. Pour la première 

 

Si vous trouvez que ce travail est important, alors soutenez nous en nous 

LA NAISSANCE DU PROPHETE,  
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Les hadiths portant sur Mukhtar se divisent en deux caté-

gories : Certains  hadiths lui rendent hommage et certains 

autres le blâment. Cependant, les spécialistes de la 

science des hadiths se penchent, plutôt, sur les hadiths 

qui font éloge de Mukhtar que ceux qui lui font des re-

proches. Donc, les avis se divergent. Majlissi (que Dieu 

l’accueille dans Son paradis), considère le hadith (la déli-

vrance de Mukhtar par l’Imam Hussein), comme étant un 

reflet des hadiths portant sur l’éloge ou le blâme, faits à 

Mukhtar. Il estime qu’au début, Mukhtar fera partie des 

gens de l’enfer, en raison de sa conviction, avant d’être 

sauvé du châtiment divin, avec l’aide de l’Imam Hussein 

(béni soit-il). Ceci dit, Ayatollah Khoei (que Dieu lui ré-

serve Son paradis), considère que le document de ce ha-

dith est faible. Avant le soulèvement de l’Imam Hussein 

(béni soit-il), et le mouvement d’Achoura à Karbala, 

Mukhtar fut incarcéré, à Kufa, sur ordre d’Ibn Ziad, pour 

avoir soutenu, Muslim Ibn Aqil, émissaire de l’Imam 

Hussein et il fut écroué jusqu’à la fin du soulèvement de 

Karbala. 

Mukhtar Ibn Abi Obeidah, appartenait à la tribu Thaqaf. 

Alias, Abu Ishaq, il fut surnommé, également, Kaysan, 

c’est-à-dire celui qui est perspicace, intelligent.  Selon un 

hadith, Asbaq Ibn Nabatah, l’un compagnons de l’Emir 

des Croyants, le vénéré Imam Ali( béni soit-il), dit : 

«  C’est l’Emir des Croyants qui donna à Mukhtar le sur-

nom de Kaysan »  

Il apprit les vertus morales, à l’école des gens de la De-

meure prophétique (bénis soient-ils). Au début de sa jeu-

nesse, Mukhtar, accompagné de son père et de oncle, vint 

en Irak pour participer à la guerre contre l’armée perse. Il 

reste, toujours, aux côtés de l’Emir des Croyants, que la 

paix de Dieu soit sur lui. Après le martyre du vénéré 

Imam Ali, Mukhtar se déplaça, à Bassora et y logea, pour 

une courte période.  Allamah Majlissi écrit : «  Mukhtar 

expliquait aux gens les vertus des gens de la demeure 

prophétique. Il parlait aux gens des traits saillants de 

l’Emir des Croyants, et des vénérés Imam Hassan et Hus-

sein, que la paix et la bénédiction de Dieu soient sur eux. 

Il croyait que la descendance du prophète  méritait mieux 

que quiconque pour l’Imamat et la gouvernance de la so-

ciété islamique. Il était mécontent des difficultés et des 

souffrances infligées à la descendance du noble prophète.  

La personnalité de Mukhtar dans l’optique des hadiths 

Les hadiths portant sur Mukhtar se divisent en deux caté-

gories : Certains hadiths lui rendent hommage et certains 

autres le blâment. 

Les hadiths qui font l’éloge de Mukhtar 

Sont abondants des hadiths qui rendent hommage à 

Mukhtar. Ici, nous nous contentons de vous en mention-

ner, trois, succinctement. 

Le vénéré Imam Sadiq (béni soit-il), dit : «  Les femmes 

hachémites ne se peignèrent ni se teindirent les cheveux , 

les cheveux, avec le henné, jusqu’à ce que Mukhtar en-

voya à notre famille, les têtes des assassins de l’Imam 

Hussein (béni soit-il).  Ayatollah Khoei considère comme 

authentique ce hadith.  Ce hadith est un signe d’approba-

tion des activités de Mukhtar. 

N’injuriez pas Mukhtar, car, il a tué nos assassins et se 

venger du sang de nos martyrs. Au moment de la vicissi-

tude, il partage entre nous, certains avoirs, et arrangea la 

vie des femmes sans épouse.  

Selon un autre hadith, lorsque l’on envoya la tête d’Obei-

dullah ibn Ziad et celle d’Omar Ibn Saad, au vénéré 

Imam Sajjad( béni soit-il), ce dernier se prosterna, remer-

cia Dieu et dit : «  Que Dieu accorde une énorme récom-

pense à Mukhtar ».  

Mukhtar dans l’optique des oulémas 

La plupart des savants et des spécialistes des hadiths con-

firment plutôt ceux des hadiths qui font l’éloge de 

Mukhtar, tout en donnant leur avis sur une autre catégorie 

de hadiths qui lui font des reproches : 

Les hadiths blâmant Mukhtar sont faibles au niveau de 

documents et de preuves.  A ce propos, Kashi ( que sa 

demeure soit au paradis), dit : «  A mon avis, ces hadiths 

furent falsifiés et forgés par des Sunnites ».  

Il existe un hadith selon lequel, Mukhtar envoya, deux 

fois, des dons, au vénéré Imam, la première fois, l’Imam 

l’accepta tandis que la seconde fois, il les refusa. «  Je 

n’accepte pas le don des menteurs » aurait dit le vénéré 

Imam. Mais, cela semble fort improbable, car cette justi-

fication fut valable pour le premier cas aussi.  

Les hadiths attribuant la secte des Kaysânides à Mukhtar 

sont, du point de vue des spécialistes de la science des 

hadiths, des accusations que les gens de confession sun-

nite portèrent contre lui, car Mohammad Ibn Hanafiya 

n’eut jamais une prétention au titre de l’Imamat pour que 

Mukhtar appelle les gens vers lui. Il y a, également, un 

autre hadith du même contenu, relaté de l’Imam Sadiq

( béni soit-il). Pourquoi, en dépit de tous ses services ren-

dus, Mukhtar s’enfonce dans l’enfer ? , interrogea le rap-

porteur, le vénéré Imam Sadiq. Et ce dernier répondit : 

«  Il y avait dans la poitrine, le cœur de Mukhtar, l’amour 

pour les deux califes. Et l’Imam de poursuivre : «  Je jure 

par Dieu que s’il avait dans le cœur de l’ange Gabriel et 

de l’ange Mikaeil, le moindre amour pour ces deux per-

sonnes, Dieu, le Très-Haut, les ferait tomber dans le feu 

de l’enfer.  

Allamah Majlissi, en énonçant ces deux hadiths, consi-

dère qu’au début Mukhtar fera partie des gens de l’enfer, 

Mukhtar Thaqafi, un personnage controversé?  
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Avis de  Sayyid Ali Sistani 

Avis de Sayyid Sadiq Shirazi 

Avis de Sayyid Ali Khamenei 

Quel est le point de vue de l’islam sur le Mowloud Nabih? 

C’est très recommandé de le faire car cela fait 

parti des jours d’Allah mentionnés dans le livre 

Ne pas le faire est un dénigrement de la person-

nalité du prophète et cela  entre dans le cadre 

des grands péchés. 

Tout musulman a l’obligation d’aimer le 

prophète Muhammad (saw) et célébrer son 

anniversaire fait partir de l’amour pour lui. 
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Il existe de différents récits sur l’enfance de Muhammad (s) dans lesquels il est presque impossible de 

distinguer la réalité de la légende. Dans le Coran et dans la Sunna il y a de courts passages concernent 

son enfance. Parmi peu de choses sur lesquelles les historiens sont d’accord, il est dit que Muhammad 

(s) fut un enfant orphelin. 

Quelques mois après le mariage de son père 'Abd Allah b. Abd al-Muttalib avec sa mère Âmina la 

fille de Wahb, 'Abd Allah, le chef de la tribu de Banu Zuhra, partit pour un voyage commercial 

à Damas et mourut sur le chemin de retour à Yathrib (l’actuelle Médine). Certains historiens écrivent 

que sa mort précéda la naissance de Muhammad (s), d’autres pensent qu’il décéda quelques mois 

après la naissance de son fils. Muhammad (s) passa les premières années de son enfance avec une 

nourrice de la tribu de Bani Sa'd, nommée Halîma as-Sa'dîya. 

Il vécut avec elle et son mari dans le désert. Il perdit sa mère à l’âge de six ans et resta sous tutelle de 

son grand-père, 'Abd al-Muttalib. 

Deux ans plus tard, c'est à dire quand il eut huit ans 'Abd al-Muttalib décéda à son tour et ce fut son 

oncle, Abû Tâlib, qui l'a prit en charge. 

Il est écrit que dans la maison d'Abû Tâlib, la femme de ce dernier, Fâtima bt. Asad, était très tendre 

avec Muhammad (s), tant que le Prophète (s) la considérait comme sa mère. Lors de la mort de cette 

dernière il la mise de son propre manteau, puis descendit dans le trou de sa tombe, s’allongea dedans 

pendant quelques minutes. En le voyant ainsi, les gens lui dirent : 

« Ô ! Envoyé de Dieu! Etes vous aussi troublé pour Fatima? » 

Il répondit : 

« Oui ! Elle était comme ma mère! Elle laissait ses propres enfants pour me nourrir en premier ; elle 

laissait ses propres enfants pour me laver en premier. Elle fut vraiment comme une mère pour moi ». 

L’un des évènements importants de la vie du prophete est l’installation de la pierre noir. 

Ce récit de l’installation de la Pierre Noire (al-hajar al-aswad) dans la Ka'ba eut lieu avant 

la Révélation. Cet événement joua un rôle important dans la bonne réputation et le statut social du 

Prophète (s) parmi les gens de La Mecque avant sa prophétie. 

D’après les historiens, la Ka'ba était un lieu respecté - un temple - par les Arabes à l’époque préisla-

mique (une période que l'on appelle « l’âge de l’ignorance » (jâhiliyya)). 

Il paraît que peu avant la Révélation une catastrophe naturelle (une inondation) endommagea 

la Ka'ba et ruina ses murs. 

La tribu de Quraych se chargea de sa reconstruction. Mais lorsqu'on voulait installer la Pierre Noire à 

l’intérieur de la Ka'ba, un conflit éclata entre les chefs des tribus. Chacun d'entre eux voulait s’appro-

prier l’honneur de cette tâche. La tension s'aggravant, les chefs apportèrent un seau de sang - d'après 

leur coutume - et chacun trempa ses mains dedans et jura de se battre jusqu’à la victoire. 

Cependant, ceci n’étant pas une solution, ils acceptèrent de choisir un arbitre : la première personne 

qui entrerait par le portail de Bani Shayba au temple. 

Muhammad (s) fut cette personne, et choisi comme arbitre. Il était connu aussi par sa justesse et sa 

véracité parmi les nobles de Quraych. Il leur demanda de poser la Pierre Noire sur un tissu étalé sur le 

sol, puis chacun des nobles pris un bout. Ils le soulevèrent tous ensemble et Muhammad l'a posa à sa 

place dans le mur de la Ka'ba. 

L’enfance du prophète Muhammad (saw) 
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Certains chercheurs ont divisé les méthodes éduca-

tives des Ahl al-Bayt (a) en trois catégories : 

Méthodes définitives : affection, conseil, respect de la 

personnalité, non-discrimination ; 

Méthodes correctives : pardon, feinte d'ignorer, en-

couragement, punition appropriée, jeu, participation 

aux cérémonies religieuses ; 

Méthodes indirectes : conseil privé, organisation de 

compétitions et délégation de 

certaines responsabilités aux 

enfants. 

Trois périodes dans l'éduca-

tion familiale 

Dans les hadiths chiites, 

l'éducation des enfants est 

divisée en trois périodes de 

sept ans : dans les sept pre-

mières années, l'enfant est 

considéré comme un « maître », dans les sept années 

suivantes comme un « obéissant », et dans les sept 

dernières années comme un « ministre et respon-

sable ». 

Certains ont aligné ces trois périodes sur l'enfance, 

l'adolescence et la jeunesse, et d'autres croient que 

cette méthode conduit au développement d'une bonne 

personnalité chez l'enfant et fournit des caractéris-

tiques psychologiques, émotionnelles et comporte-

mentales en harmonie avec sa nature innée. 

Rôle de la pureté de la mère et du comportement du 

père dans l'éducation familiale 

Selon une étude, en islam le rôle héréditaire de la 

mère dans l'éducation des enfants est plus important 

que celui du père. À cet égard, certains hadiths et 

le verset 28 de la sourate Maryam sont mentionnés. 

Concernant l'influence du comportement du père sur 

l'éducation d'un enfant vertueux, certains se sont réfé-

rés au verset 49 de la sourate Maryam, qui mentionne 

l'offre de deux enfants purs (Isaac (a) et Jacob (a)) 

au prophète Abraham (a), considérant ce don comme 

le résultat de son isolement et de son éloignement de 

tout ce qui n'est pas Dieu. 

Dans certains textes éthiques, les recommandations 

suivantes sont faites aux parents : 

Renforcer le sens de la pudeur chez l'enfant, enseigner 

les bonnes manières pour manger, s'habiller, se faire 

des amis, apprendre à lire et à écrire, enseigner 

le Coran, les hadiths et de bons poèmes, raconter les 

histoires des personnes vertueuses, parler et jouer, et 

enfin les instructions pour après la puberté, comme 

l'établissement de la prière, 

le jeûne et d'autres devoirs et pré-

ceptes nécessaires de la loi isla-

mique. 

Al-Khâja Nasîr ad-Dîn at-Tûsî, 

sage et théologien chiite, recom-

mande les méthodes suivantes pour 

l'éducation familiale : 

Découvrir la nature et les talents de 

l'enfant ; 

Inculquer les connaissances par la répétition et le rap-

pel constant ; 

Réprimander en cas de refus des devoirs religieux, 

d'actes répréhensibles ou de nuisance aux autres ; 

Habituer aux difficultés. 

Selon Avicenne, l'éducation familiale comporte six 

étapes : 

Première étape (à la naissance) : choisir un bon nom et 

un allaitement sain ; 

Deuxième étape (après le sevrage) : jeu et éducation 

morale de l'enfant ; 

Troisième étape (vers 6 ans) : éducation de l'enfant et 

apprentissage doux du Coran et des sciences ; 

Quatrième étape : familiarisation avec un métier ou 

une profession ; 

Cinquième étape : commencer à travailler et s'occu-

per ; 

Sixième étape : établir une vie indépendante. 

Avicenne souligne également que chaque enfant doit 

être élevé selon ses capacités particulières et qu'il ne 

faut en aucun cas imposer quelque chose uniformé-

ment à tous ; car cela reviendrait à ignorer les diffé-

rences innées, ce qui conduirait finalement à la 

Ô vous qui croyez !, préservez vos personnes et vos familles d'un feu … Coran 66 : 6  

Méthodes éducatives des Ahl al-Bayt (a) sur l’éducation 
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 من أخبار العتبات

اس الأستع١ٓ اٌٛافذ٠ٓ إٌٝ ِشلذ اٌٌّٛٝ أ١ِش  ّٚ ضّٓ تشاِدٙا اٌّخرٍفح ٌرمذ٠ُ أفضً اٌخذِاخ ٌض

اٌّؤ١ِٕٓ )ع١ٍٗ اٌغلاَ(، ٚإظٙاس٘ا إٌٝ اٌعاٌُ أخّع، تشصخ اٌّٙاَ اٌرٟ تادس تٙا اٌخذَ اٌعاٍِْٛ فٟ 

 لغُ الإعلاَ إر اعرٕفشخ اٌدٙٛد ٌرٛث١ك ِا لذِّرٗ اٌعرثح اٌع٠ٍٛحّ اٌّمذّعح ٌٍضائش٠ٓ. 

ٚتٙزا اٌصذد صشّذ سئ١ظ لغُ الإعلاَ فٟ اٌعرثح اٌع٠ٍٛحّ اٌّمذّعح اٌخادَ ح١ذس سح١ُ، ٌٍّشوض 

اٌخثشٞ أْ خاء ٘زا الاعرٕفاس ذّاش١اً ِع اٌدٙٛد اٌّثزٌٚح ِٓ لثً ِخرٍف الألغاَ ، ٚضّٓ غشفح 

 اٌع١ٍّاخ اٌّخصّصح ٌٍض٠اساخ ا١ٔٛ١ٌٍّح ذحد إششاف الأ١ِٓ اٌعاَ ٌٍعرثح اٌع٠ٍٛحّ اٌّمذّعح ٚذٛخ١ٙٗ.

ّٟ ٌٍعرثح اٌحغ١ٕ١ح  أشاد اٌّرٌٟٛ اٌششع

اٌّمذعح عّاحح اٌش١خ عثذ اٌّٙذٞ 

اٌىشتلائٟ تاٌدٙٛد اٌرٟ لذِّٙا ِشوض 

اٌرث١ٍغ اٌمشآٟٔ اٌذٌٟٚ فٟ اٌعرثح اٌّمذعح 

ٚذحذ٠ذاً إٔداص ِصحف الأستع١ٓ تخظ 

اٌضائش٠ٓ ٌّا ٠حًّ ِٓ عّح ٔٛع١ح ِؤثشج 

ك اٌعلالح ت١ٓ اٌمشآْ اٌىش٠ُ ٚاٌعرشج  ّّ ذع

أعٍٓ لغُ اٌعلالاخ اٌعاِح فٟ اٌعرثح اٌحغ١ٕ١ح اٌّمذعح، 

أْ شعثح اٌفٕذلح اٌغ١اح١ح اٌراتعح ٌٍمغُ لذِد خذِاخ 

ٔٛع١ح خلاي ص٠اسج أستع١ٓ الإِاَ اٌحغ١ٓ )ع١ٍٗ اٌغلاَ(، 

أخشٜ اٌّرٌٟٛ اٌششعٟ ٌٍعرثح اٌعثاع١ح اٌغ١ذ أحّذ 

اٌصافٟ خٌٛح فٟ ِصٕع اٌدٛد ٌٍّحا١ًٌ اٌٛس٠ذ٠ح 

ٌلاطلاع عٍٝ اٌرحض١شاخ ٚاٌّشاحً إٌٙائ١ح لافرراحٗ. 

ٚسافك اٌغ١ذ اٌصافٟ فٟ خٌٛرٗ سئ١ظ لغُ اٌّشاس٠ع 

إٌٙذع١ح فٟ اٌعرثح اٌّمذعح، إٌّٙذط ض١اء ِد١ذ 

اٌصائغ ٚعذد ِٓ اٌّششف١ٓ عٍٝ اٌّششٚع، ٌٍٛلٛف 

عٍٝ اٌّشاحً إٌٙائ١ح لثً افرراذ اٌّششٚع. ٚاعرّع 

اٌغ١ذ اٌصافٟ ِٓ اٌّششف١ٓ عٍٝ اٌّششٚع إٌٝ ششذ 

ِفصًّ عٓ آخش الأعّاي ٚاٌخطٛط الإٔراخ١ح ٌلأد٠ٚح 

تّٛاصفاخ عا١ٌح ِطاتمح ٌٍّٛاصفاخ اٌعا١ٌّح، ِٚا 

ذحر٠ٛٗ ِٓ ِعذاخ ٚأخٙضج حذ٠ثح ِٚىائٓ ِٓ ِٕاشئ 

سص١ٕح، ٚدٚسٖ فٟ ذحم١ك الاورفاء اٌذٚائٟ فٟ اٌغٛق 

ٚعظ ذٛافذ خّٛع اٌضائش٠ٓ اٌىشاَ ِٓ داخً اٌعشاق ٚخاسخٗ ِٓ ِخرٍف اٌدٕغ١اخ ٚالأط١اف ٚالأعشاق، ٌض٠اسج الإِا١ِٓ 

اٌىاظ١ّٓ اٌدٛاد٠ٓ "ع١ٍّٙا اٌغلاَ" ٚإح١اء ِٛعُ أستع١ٕ١ح ع١ذ شثاب أً٘ اٌدٕح الإِاَ اٌحغ١ٓ "ع١ٍٗ اٌغلاَ" رٌه ا١ٌَٛ 

اٌزٞ اسذثظ تض١ّش اٌعاٌُ الإٔغأٟ ٚذشن تصّاذٗ اٌّششلح فٟ صفحاخ اٌراس٠خ، فٟ اٌٛلد راذٗ لاتذ ِٓ ٚخٛد خذِح 

ِرٛاصٍح ِٚغرّشج، ٠مذِّٙا خذّاَ اٌعرثح اٌىاظ١ّح اٌّمذعح تّٙح ٚإخلاص عا١١ٌٓ إٌٝ ذٍه اٌدّٛع، ح١ث تزٌد ذٍه اٌّلاواخ 

لصاسٜ خٙٛد٘ا ٟٚ٘ ذشفع شعاس اٌحضْ ٚالأعٝ ِٓ أخً ذمذ٠ُ اٌخذِاخ اٌلاصِح فٟ ِفاصً اٌصحٓ اٌىاظّٟ اٌشش٠ف 

ٚفك ذٕغ١ك عايٍ ت١ٓ اٌٛحذاخ ٚاٌشعة ٚالألغاَ ٌرٕف١ز اٌخطح اٌرٟ أعذذٙا الأِأح اٌعاِح ٌٍعرثح اٌىاظ١ّح اٌّمذعح تئششاف 

ّّشٞ.   ِٚراتعح حث١ثح ِٓ لثً أ١ِٕٙا اٌعاَ خادَ الإِا١ِٓ اٌىاظ١ّٓ اٌدٛاد٠ٓ اٌذورٛس ح١ذس حغٓ اٌش

عاُ٘ ِشوض اٌذساعاخ الأفش٠م١ح اٌراتع ٌمغُ اٌشؤْٚ اٌفىش٠ح ٚاٌثماف١ح فٟ اٌعرثح اٌعثاع١ح اٌّمذعح فٟ اعادج تٕاء 

ِغدذ لش٠ح ف١ثٛ٘ٛٔٛ فٟ ِذغشمش، ٚاٌزٞ ذعشض ٌٍحش٠ك فٟ ٚلد عاتك. خاء رٌه ضّٓ تشٔاِح "اٌثش ٚالإحغاْ" 

 اٌزٞ ٠ٙذف إٌٝ ذمذ٠ُ اٌذعُ ٚاٌشعا٠ح ٌٍّدرّعاخ الأفش٠م١ح.

ٚفٟ حذ٠ث ٌٗ، أوذ اٌش١خ عثذ اٌٍّه عٍغر١ٓ، إٌّغك ٌٍّشوض، عٍٝ حشص اٌّشوض عٍٝ ذمذ٠ُ اٌذعُ ٚاٌشعا٠ح 

ٌٍّدرّع الأفش٠مٟ. ٚلاي: "عإّ٘ا فٟ اعادج تٕاء اٌّغدذ فٟ اٌمش٠ح تعذ ذعشضٗ ٌٍحشق ٘ٛ خطٛج ذعىظ اٌشعا٠ح 

 الإٔغا١ٔح ٚالأخلال١ح ٚالأخ٠ٛح ٌٍّشوض ذداٖ اٌّدرّع الافش٠مٟ. لذِٕا ِغاعذاخ إٔغا١ٔح ٌٍرخف١ف ِٓ ِعأاج اٌغىاْ".

ا فٟ اٌمش٠ح، ٌٚٗ دٚس ِشوضٞ فٟ ذدّع اٌغىاْ حٌٛٗ. ٚلذَ ِٕغك  ًّ ٚت١ّٓ اٌش١خ : ٠عُذ اٌّغدذ ِشوضًا عثاد٠اً ِٙ

اٌّشوض خلاي الافرراذ ّٔارج عٓ اٌدٙٛد ٚاٌثشاِح الإٔغا١ٔح ٚاٌفىش٠ح ٚاٌثماف١ح فٟ اٌماسج الأفش٠م١ح اٌرٟ ٠م١ّٙا 
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Faire du commerce avec Allah 
 

لهَُم بِأنََّ لهَُمُ ٱلْجَنَّة  َ ٱشْتَرَىٰ مِنَ ٱلْمُؤْمِنِينَ أنَفسَُهُمْ وَأمَْوَٰ  إنَِّ ٱللََّّ
Certes, Allah a acheté des croyants, leurs personnes et leurs biens en échange du 

Paradis.  

Dans ce beau verset de la sourate al-Tawbah, Allah (swt) prend part à une transaction étonnante : Il achète 

les âmes et les biens des croyants et, en retour, leur lègue une félicité éternelle dans l'au-delà. Allah, le vé-

ritable propriétaire de toute chose, se présente comme l'acheteur de ce qu'Il possède déjà. Dans sa magnani-

mité, il crée de plus en plus de moyens pour que ses créatures bénéficient de sa grâce infinie ; tout ce que 

nous avons à faire est de faire un petit effort, de lutter à Sa manière (avec l’énergie et la détermination qu’il 

nous donne, rien de moins), et nous pourrons avoir accès à Ses plus belles bénédictions. Et ainsi, celui qui 

se tourne vers un autre qu’Allah, et qui traite avec celui-ci, est dans une perte infinie. Il n’est pas déraison-

nable d’échanger une chose sans valeur contre quelque chose qui ne possède aucune valeur également ; 

mais à quel point est-il catastrophique d'abandonner quelque chose d'une valeur incommensurable (l'âme 

humaine) en échange d’une chose possédant si peu de valeur que cette dunya ?! Le véritable prix de l’être 

humain, considéré comme l’ashraf al-makhlooqat (le plus noble de la création), n’est rien de moins qu’une 

félicité illimitée et éternelle. Selon les paroles lumineuses de l'Imam Sadiq (a) : Ô celui qui manque de dé-

termination ! Il n’y a de prix digne de vos corps que le Paradis ; alors ne vous vendez pas en échange de 

quoi que ce soit d’autre. (Hadith cité dans Tafsīr Nūr al-Thaqalayn). 

Le but initial de ce verset était d’encourager les premiers musulmans à aller sur le champ de bataille et à 

combattre les ennemis de l’Islam. Cependant, la signification de ce verset ne se limite pas à un jihad phy-

sique. C'est plutôt le jihad de la langue et des actions qui, dans de nombreuses circonstances, peut être un 

moyen plus approprié de propager la religion et d'inviter les gens à la Vérité. Surtout dans l’atmosphère ac-

tuelle de mensonge présenté comme vérité, de fitnah généralisée et de distorsion délibérée de la réalité, 

présenter et clarifier magnifiquement l’islam mahométan pur – ce que de nombreux érudits ont appelé le « 

Jihad de la clarification » اٌرث١١ٓ(  )خٙاد– devient extrêmement important. 

Le message ici n’est pas qu’il n’est jamais nécessaire d’exprimer verbalement la vérité pour attirer les gens 

vers elle. Au contraire, celui qui devient une manifestation vivante de la vérité et rayonne ainsi de lumière 

est souvent capable de guider beaucoup de personnes simplement au moyen de cette lumière, sans avoir à 

prononcer un mot. Il est important de noter, cependant, que cela n’est pas possible en restant assis à la mai-

son et en nous plongeant dans des actes d’adoration. Cela nécessite un engagement actif dans la société, 

vivre parmi les gens et se préoccuper vivement de leur bien-être spirituel.  

Il existe également un grand besoin de clarification verbale de la vérité dans le monde d’aujourd’hui. 

L’orientation par l’action ne suffit pas lorsque la réalité de l’Islam a été si complètement corrompue, à tel 

point que le non-musulman moyen – et, malheureusement, de nombreux musulmans – vivant dans la plu-

part des régions du monde n’a aucune réelle compréhension de l’Islam. Par conséquent, la prochaine étape 

du processus du Jihad de clarification consiste à engager des discussions avec des personnes ouvertes d’es-

prit et à leur expliquer les principes fondamentaux de l’Islam d’une manière qu’ils comprendront.  

Ceux qui concluent véritablement ce marché avec Allah (swt), mettant réellement leur personne et leurs 

biens au service d'Allah et de Sa religion et atteignant le Paradis en retour, doivent se réjouir de cette tran-

saction même si d'un point de vue matériel et mondain, ils peuvent être en difficulté. Comme les premiers 

musulmans qui ont souvent perdu la totalité de leurs moyens de subsistance pour défendre l’Islam, nous 

devons nous aussi être prêts à perdre ce qui nous est cher sur ce plan matériel afin d’atteindre ce qui est su-

périeur. Comme Hurr et Zuhair dans les plaines de Karbala, nous devons être prêts à abandonner les pail-

lettes de ce monde, à nous tourner vers Allah et à tout sacrifier sur Sa voie. Et même s'il peut être doulou-

reux à court terme de nous mettre dans la ligne de mire des ennemis de l'Islam, la réalité est que s'engager 

dans ce marché avec Allah nous permet de découvrir le al-fowz al-‘azīm – le grand succès. En vérité, il n’y 

a pas de meilleur acheteur qu’Allah et aucune transaction plus rentable que celle-ci !  
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De l’imam Ali ibn abi talib (as) 
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Cette rubrique est présentée 

par le Pr Zuhair Al assadi 

Note: la traduction des hadiths est 

approximative et rapprochée 

Tous ceux qui croient en l’Imam alMahdî(qa) sa-

vent qu’il(qa) sera le premier homme seigneurial 

(divin) qui va fonder un gouvernement divin mon-

dial, instaurant la justice et l’équité. Et par l’ins-

tauration de la justice totale, globale, va se fonder 

une base bien ancrée pour le départ du mouve-

ment humain vers la perfection et la vertu. 

Même ! Cette [base] sera une cause pour une 

compétition et une rivalité grandioses pour at-

teindre ce but [la perfection et la vertu] ! (...) En 

réalité [dans ce monde], l’être humain s’est mis à 

dévorer avec avidité l’argent (les biens), même si 

cela peut paraître étrange, au point d’avoir fondé 

des civilisations et des pays, selon ce principe ! 

Alors que cela ne représente rien en comparaison 

à ce qu’il aurait atteint, s’il avait cherché à se « 

goinfrer » avec la même avidité, des perfections 

morales et des vertus auxquelles, pourtant, il as-

pire du fond de son être, de sa fitra, de son âme, 

de sa nature !  

Ce que nous savons, c’est que l’Imam al-Mahdî

(qa) va changer le cours de l’humanité (qui se 

dresse, à l’heure actuelle, sur la suprématie maté-

rielle et l’ardeur animale), vers une trajectoire qui 

nous prend par la main vers l’élévation céleste 

(malakûtî) et le perfectionnement divin (lâhûtî). 

Ce sera alors l’ardeur/effort vers le fait de se for-

mer à la Morale de Dieu. Ce sera une rénovation 

grandiose que l’être humain ne peut pas imaginer.  

L’Imam al-Mahdî(qa) et la société  

ٌٍ وَانْفقَْزُ فيِ  انْغًَُِ فيِ انْغُزْبتَِ وَطَ

ٍِ غُزْبتٌَ.   انْىَطَ

La richesse en exil est une 

patrie, et la pauvreté dans 

la patrie est l'exil. 
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Si vous désirez recevoir gratuitement des livres islamique, 

bien vouloir nous contacter. 
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Vous pouvez le télécharger en pdf sur le site: 
https://shiacity.fr/telecharger-le-livre-le-coran-une-guerison-et-une-misericorde-pour-les-croyants/ 

 

« La Prophétie et le Prophète de l’Islam » est un livre chiite écrit par l’ayatol-

lah sheikh Ibrahim Amini et traduit en français par Shahabaddin Vahdati. Il y aborde pre-

mièrement le sujet et les questions de la prophétie en générale et ensuite il aborde le sujet 

de la prophétie du sceau des Prophètes, Mohammad ibn Abdallah (sawas).   
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Au moins 21.48 millions de pèlerins musulmans 

chiites ont participé cette année en Irak aux com-

mémorations de l'Arbaïn, le plus 

grand rassemblement religieux au monde qui a 

connu dimanche son apogée dans la ville sainte 

de Kerbala. 

Parmi les visiteurs étrangers, l'Iran a battu un 

nouveau record avec 3.5 millions de pèlerins ve-

nus par avion ou ayant traversé les postes-

frontières terrestres entre les deux pays, selon un 

haut responsable sécuritaire, selon des chiffres 

officiels rapportés à Téhéran. 

Des pèlerins venus aussi d'Afghanistan, d'Azer-

baïdjan, de Bahreïn, du Koweït, du Pakistan, du 

Liban et d'Arabie saoudite, ainsi que de nom-

breux autres, ont visité la ville irakienne, située à 

environ 100 kilomètres 

au sud-ouest de la capi-

tale irakienne Bagdad. 

Evénement phare pour 

les chiites, majoritaires 

en Irak et en Iran, l'Ar-

baïn ("Quarante", en 

arabe) marque le quaran-

tième jour de deuil pour 

le martyre de l'imam 

Hussein, petit-fils du 

prophète Mahomet et 

figure fondatrice du chiisme. 

Kerbala, où reposent l'Imam Hussein et son frère 

Aboulfadl al-Abbas dans deux mausolées qui se 

font face, devient alors l'épicentre du monde 

chiite. 

Les pèlerins laissent libre cours à l'expression de 

leur douleur, au souvenir de l'imam Hussein tué 

en martyre en 680 par les troupes du calife 

omeyyade Yazid Ibn(fils de) Mouawia'a, lors 

d'une bataille à Kerbala, devenant ainsi le Maitre 

des Martyrs et le Protecteur de la religion de 

l'Islam face à la falsification menée par Yazid et 

son père.  

Cette année, 2 évènement majeurs ont animé la 

visite de Arba’ine. La présence d’un stand 

(Mawqib) palestinien ne pouvais passé inaperçu 

surtout en cette période où elle fait l’actualité. 

Les visiteurs venue du monde ont exprimé leur 

solidarité au peuple palestinien. Beaucoup de-

mandent à prendre des photos avec eux, à lever 

la main et à faire un signe « V » avec leurs 

doigts en signe de victoire. Certains des plus 

jeunes sympathisent avec les visiteurs palesti-

niens avec un anglais et un arabe approximatifs. 

Et comment ne pas parler de ce drapeau palesti-

nien long de 50 mettre qui a été dressé. 

Enfin la présence du leader du mouvement isla-

mique du Nigeria, cheikh Ibrahim Zakzaky qui a 

été accueilli par le responsable du sanctuaire 

d’Abbas et un grand Maw-

kib des nigérians qui a été 

dressé pour offrir de la 

nourriture aux visiteurs. 

Une visite de arba’ine particulière  
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 {Ils veulent éteindre de leurs bouches la Lumière de Dieu, alors que Dieu veut absolument 

 parachever Sa Lumière, même si les incroyants détestent cela.} (32/IX 
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Dans un rapport publié le 21 août dernier, l’ONG Ekō souligne que « le géant de l’assurance AXA 

s’est désinvesti de toutes les banques israéliennes finançant les crimes de guerre contre les Palesti-

niens ». 

En effet, celui-ci a été contraint de retirer les fonds de plusieurs dizaines de millions de dollars qu’il 

investissait dans les banques israéliennes, épine dorsale de la colonisation des terres palestiniennes, 

L’Autorité de radiodiffusion 

d’”Israël” a révélé que le 

gouvernement du Premier 

ministre Benyamin Neta-

nyahu financera, pour la 

première fois, les incursions 

des colons dans la mosquée 

Al-Aqsa à Al-Qods occu-

L’Algérie a été autorisée à rejoindre la banque des BRICS. L’annonce a été faite ce samedi 31 août 

par Dilma Rousseff, la présidente de la Nouvelle banque du Développement (NBD) créée par le 

groupe des Brics: « Nous avons un processus pour autoriser de nouveaux membres à la banque. 

L’Algérie a été autorisée à devenir membre de la banque », a déclaré Mme Rousseff, ancienne pré-

sidente du Brésil, à la presse en marge de la neuvième réunion annuelle de la banque au Cap 

Ayachi Zammel, candidat à la prési-

dentielle en Tunisie, a été arrêté ce 2 

septembre au matin pour des soupçons 

de falsification de parrainages. Zam-

mel fait l'objet d'une enquête, plusieurs 

plaintes ont été déposées par des per-

sonnes affirmant que leurs données 

personnelles ont été utilisées sans leur 

consentement pour générer des parrai-

La députée Mathilde Panot, prési-

dente du groupe La France insou-

mise à l'Assemblée, a engagé une 

procédure de destitution contre le 

président Emmanuel Macron 

pour «manquement grave» à son 

«devoir» en refusant d'accéder à 

la demande du Nouveau Front 

populaire de nommer Lucie Cas-

La mort d’une fillette de 7 ans, Kamilya, annoncée le 

1er septembre par son père, quelques jours après 

avoir été renversée par un motard lors d’un rodéo ur-

bain, a suscité une vague d'indignation en France. Le 

En République démocra-

tique du Congo, épi-

centre du Mpox avec 

près de 700 morts, la 

rentrée scolaire est 

maintenue malgré la me-

nace de propagation du 

virus, l’inquiétude des 

parents et les classes 

surchargées. Le gouver-

nement a exclu le 30 

août dernier tout report 

de la rentrée qui a lieu 

Des groupes armés terroristes ont pris 

d’assaut les communes de Yondé dans 

la région du Centre-Est au Burkina 

Faso et une base des volontaires pour 

la défense de la patrie (VDP) à une 

trentaine de kilomètres de la ville de 

Ouahigouya. Des VDP et civils ont 

perdu la vie dans ces différentes at-

Au Rwanda, un communiqué 

daté de ce vendredi 30 août a 

annoncé une nouvelle vague 

de licenciements dans l’ar-

mée. Plus de 200 militaires, 

des officiers du rang, ont été 

congédiés par le président et 

commandant en chef des 

forces rwandaises Paul Ka-


